
paroles d’élèves

Cette visite dans une école
primaire est-elle symbolique
pour vous ?

« C’est ma première visite sur le
terrain. C’est la première fois
que je viens dans un établisse-
ment de l’académie dont j’ai
pris la responsabilité, donc elle
est importante. J’aime rencon-
trer les gens et dialoguer avec
eux. Ce qui m’intéresse, c’est de
voir, d’entendre, d’écouter et
d’échanger. Ça me fait d’autant
plus plaisir que cela concerne
ma discipline (les médias), donc
je veux voir ce qu’il se passe à
ce niveau dans l’académie. Il y
a quelques années, j’ai déjà fait
un projet avec une école mater-
nelle, sur les émissions pour en-
fants à la télévision. »

“ Une réforme
pour nous
adapter
à une société
qui bouge ”

L’éducation aux médias vous
paraît-elle fondamentale
aujourd’hui ?

« On est dans une société mé-
diatisée, on doit apprendre à
lire et à écrire les médias, à

comprendre ce qui s’y dit. On ne

peut pas être citoyen sans com-

prendre les médias. »

Vous avez affirmé

récemment : “ Nous allons

au-devant de réformes et je

sais que j’aurai des réponses

à apporter. ” Pouvez-vous

nous en dire plus sur ce qui

va changer, concrètement,

dans notre vie de lycéens ?

« Un meilleur encadrement vers

l’autonomie. L’autonomie, ça

s’apprend. Les enseignants sont

là pour vous l’apprendre. Les

pratiques pédagogiques repo-

sent sur la conduite de projets
et vont changer à travers les
projets comme le vôtre. Respec-
ter les contraintes, c’est devenir
responsable de ce que l’on fait.
C’est également établir plus de
liens entre les gens. Cette ré-
forme va nous aider à nous
adapter à la société qui bouge,
pour devenir des gens très mo-
biles, dans la tête. »

Quels sont vos projets pour
nous, les collégiens et pour
tous les autres élèves de
l’académie ?

« Avec vos chefs d’établisse-
ment, nous voulons vous donner
la meilleure éducation possible,
notamment dans les domaines
nouveaux comme l’éducation
aux médias, les moyens de réus-
sir et d’avancer, du matériel
plus moderne, vous emmener
sur le chemin de la réussite pour
vos projets de vie et pas seule-
ment dans vos parcours profes-
sionnels. »

“ Madame la rectrice
on voulait vous demander… ”
Jeudi dernier, la rectrice Brigitte Cormier faisait sa première visite officielle
à Mougon. Les 2ndes 7 de Paul-Guérin et les 4es5 de Gérard-Philipe y étaient.

Petit cours pratique pour les lycéens de Paul-Guérin,
en pleine interview de la nouvelle rectrice, Brigitte Cormier.

(Photo NR)

> Après avoir étudié à Nancy,
Brigitte Cormier a été enseignante
de 1981 à 1984, en tant que

maître auxiliaire français/anglais.
Dans le même temps, elle

préparait un doctorat en sciences

du langage, qu’elle a obtenu en

1994.

> Après avoir passé en 1986 un
concours pour devenir maître
universitaire, elle a ensuite
enseigné pendant une vingtaine

d’années. Elle a été notamment

vice-présidente de l’université de

Cergy-Pontoise et depuis un peu
plus d’un an, détachée à la
direction des études de l’école de
l’air à Salon-de-Provence.

> En riant, elle nous a précisé

qu’entre-temps, elle avait eu deux

enfants.

profil

Textes et photo réalisés

par les élèves de 4e5 du

collège Gérard-Philipe

(notamment Laura, Léa,

Pierre et Simon), en

collaboration avec les élèves

de Seconde 7 du lycée

Paul-Guérin (notamment

Pauline, Paul, Thomas et

Lucas). Deux classes médias

de Niort auxquelles la

Nouvelle République s’est

associée.

> A quoi sert-il ? En France, un
recteur d’académie est choisi
parmi les professeurs des
universités. Il est le représentant

du ministre à l’échelon de

l’académie, et, à ce titre,
responsable de l’Education

nationale, de la maternelle à
l’université et du personnel
affecté aux établissements. Il

décide des crédits d’équipement

pour des opérations liées à des
rénovations, innovations ou
actions pédagogiques. Sous son

autorité s’organisent notamment

les examens et les concours, sont
choisies les épreuves et nommés

les jurys.

> Par qui est-il nommé ?

Béatrice Cormier a été nommée

rectrice de l’académie de Poitiers

en remplacement de Frédéric

Cadet. Elle a été désignée par

décret, choisie par le Président

de la République, Nicolas

Sarkozy, en co-responsabilité

avec le Premier ministre, le

ministre de l’Education nationale

et le ministre de l’Enseignement

supérieur et de la recherche.

C’est donc une nomination

éminemment politique. Elle a

ensuite accepté ce poste, y

voyant, selon ses propres mots,

« un défi personnel ».

repères

Recteur : comment ça marche ?

’est le travail mené sur lesCmédias par les élèves de

l’école primaire Jean-Migault,

à Mougon, qui a motivé la vi-

site de la rectrice. Les projets

presse menés dans les classes

lui ont été présentés, ainsi

qu’une sélection de courts-mé-

trages, « Les p’tits films », réa-

lisés dans le cadre d’un atelier

audiovisuel en 2006 par les

élèves, sous la direction de

Pierre Renverseau, réalisateur

et Manuel Tribot, monteur.

A cette occasion, les ensei-

gnants référents ont également

présenté les classes médias du

collège Gérard-Philipe et du

lycée Paul-Guérin de Niort et

leurs premières productions

pour la Nouvelle République,

média partenaire du projet.

En milieu de matinée, les ap-

prentis reporters du collège et

du lycée ont interviewé Bri-

gitte Cormier. Eh oui, après la

théorie, la pratique !

••• En visite à Mougon

Les élèves des deux classes médias niortaises de Paul-Guérin
et Gérard-Philipe, autour de la rectrice.

« Cela fait trois semaines que je
suis à ce poste et je représente le
ministre de l’Education Natio-
nale pour mettre en œuvre ses
décisions, explique Brigitte
Cormier.Un poste qui ne néces-
site pas d’études spécifiques,
mais il faut être professeur
d’université, avoir le grade uni-
versitaire de docteur. J’ai un
doctorat en science de la com-

munication. J’ai aussi été vice-
présidente de l’université dans
laquelle je travaillais. »
Si pour elle « la mobilité n’est
pas tellement liée au métier de
rectrice », elle fait partie de son
tempérament. « Je ne suis pas
sédentaire, quand j’étais jeune,
j’ai beaucoup déménagé et j’ai
l’impression d’avoir toujours
vécu avec mes valises. »

••• “ L’impression d’avoir
toujours vécu avec mes valises ”
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